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Puisque vous1 et moi avons eu plusieurs fois 
la preuve que notre espérance nousleurre, élevez 
votre cœur vers le Bien suprême qui ne trompe 
jamais et qui rend plus heureux.

Cette vie terrestre est comme une prairie 
dans laquelle le serpent se cache sous l’herbe 
et sous les fleurs; si quelques-unes des choses 
qu’on y voit plaisent aux yeux, c’est pour tortu
rer l’âme plus aisément prise au piège.

Si donc vous voulez avoir la paix du cœur 
jusqu’à votre dernier jour, imitez les rares per
sonnes (qui élèvent leur pensée vers Dieu) et 
non pas la foule vulgaire.

Il estvrai qu’on peut me dire : Frère, tu montres 
aux autres une route dont tu t’es souvent écarté 
et dont tu es maintenant plus éloigné que 
jamais !

1 Un ami dont on ne connaît pas le nom.


